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Christ est notre paix 
 

C’est pourquoi, souvenez-vous qu’autrefois vous étiez identifiés comme non juifs dans votre corps, 

appelés incirconcis par ceux qui se disent circoncis et qui le sont dans leur corps, par la main de 

l’homme. Souvenez-vous qu’à ce moment-là vous étiez sans Messie, exclus du droit de cité en 

Israël, étrangers aux alliances de la promesse, sans espérance et sans Dieu dans le monde. Mais 

maintenant, en Jésus-Christ, vous qui autrefois étiez loin, vous êtes devenus proches par le sang de 

Christ.  

En effet, il est notre paix, lui qui des deux groupes n’en a fait qu’un et qui a renversé le mur qui les 

séparait, la haine. Par sa mort, il a rendu sans effet la loi avec ses commandements et leurs règles, 

afin de créer en lui-même un seul homme nouveau à partir des deux, établissant ainsi la paix. Il a 

voulu les réconcilier l’un et l’autre avec Dieu en les réunissant dans un seul corps au moyen de la 

croix, en détruisant par elle la haine. Il est venu annoncer la paix à vous qui étiez loin et à ceux qui 

étaient près. A travers lui, en effet, nous avons les uns et les autres accès auprès du Père par le 

même Esprit.  

Ainsi donc, vous n’êtes plus des étrangers ni des résidents temporaires ; vous êtes au contraire 

concitoyens des saints, membres de la famille de Dieu. Vous avez été édifiés sur le fondement des 

apôtres et prophètes, Jésus-Christ lui-même étant la pierre angulaire. C’est en lui que tout l’édifice, 

bien coordonné, s’élève pour être un temple saint dans le Seigneur. C’est en lui que vous aussi, vous 

êtes édifiés avec eux pour former une habitation de Dieu en Esprit. Ep 2.11-22 

 
Que la grâce du Seigneur Jésus-Christ, l’amour de Dieu et la communion du Saint-Esprit soient 

avec vous tous ! Amen. 

Je pense que nous connaissons tous, ou presque, l’immense statue du Christ Rédempteur de Rio 

de Janeiro au Brésil. Elle a été une image prédominante lors de la coupe du monde, l’année 

dernière. Mais il existe une autre statue de Christ en Amérique du Sud, antérieur à celle de Rio, que 

nous ignorons peut-être, celle du Christ Rédempteur des Andes. Voici son histoire. 

Les États de l’Amérique du Sud, au XIXe siècle, se faisaient continuellement la guerre. 

Seuls l’Argentine et le Chili ne s’étaient jamais battus entre eux, lorsqu’en 1889, 

n’arrivant pas à s’entendre sur des questions de frontières, ils n’envisagèrent d’autre 

issue qu’un conflit sanglant… 

Quand [un] évêque argentin… eut l’idée de monter en chaire pour y faire un ardent 

appel en faveur de la paix… un évêque chilien s’empressa de l’imiter. Les deux prélats 

se mirent à pèleriner de ville en ville dans leurs pays respectifs, prêchant la 

réconciliation. Ils opérèrent un retournement des esprits. Des pétitions couvertes de 

signatures par milliers furent envoyées aux gouvernants. Ceux-ci, touchés, ébranlés… 

parvinrent à s’entendre et conclurent un traité d’arbitrage définitif… 

Pour célébrer ce merveilleux événement qui faisait le bonheur de deux nations, on 

enleva les canons qui protégeaient les frontières, on les fondit et on en employa le 

bronze pour faire une immense statue du Christ [haute de 7 mètres]… Elle fut élevée 

dans les Andes, au point le plus haut de la limite qui sépare le Chili de l’Argentine… au 

passage d’Uspallata, à 3854 mètres d’altitude…  

L’inauguration eut lieu le 13 mars 1904, en présence d’une innombrable foule de 

Chiliens et d’Argentins. On découvrit la statue et les deux peuples se recueillirent dans 

une ardente invocation à la Paix. 
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L’inscription gravée sur le socle de ce Christ dressé en plein ciel est ainsi libellée : 

« Les montagnes s’écrouleront et seront réduites en poussière avant que les peuples du 

Chili et de l’Argentine oublient la promesse solennelle qu’ils se sont jurée aux pieds du 

Christ ». 1 

Cette histoire, assez récente, est un bel exemple de la vérité que l’apôtre Paul explique dans sa 

lettre aux Ephésiens, que Christ est notre paix. En effet, par sa mort sur la croix à la place de tous, il 

nous a arrachés de toutes nos situations de conflit et de haine en nous réconciliant avec Dieu, et les 

uns avec les autres. Grâce à Jésus-Christ, il n’y a plus « eux et nous autres », mais un seul homme 

nouveau.  

Les premiers chrétiens ont dû résoudre un gros problème qui figure largement dans le NT : le 

désaccord et la mésentente entre Juif et païen. Les premiers chrétiens étaient tous Juifs, mais 

bientôt, hors de la Palestine, les croyants d’origine païenne dominaient en nombre. Cela posait des 

problèmes parce que les Juifs avaient des coutumes et une manière de vivre distinctes des autres 

peuples qui découlaient de leur histoire et de la Loi de Moïse. Ils se croyaient le peuple unique de 

Dieu, qui seul bénéficiait de la faveur du seul vrai Dieu. Du coup, il n’était pas évident aux premiers 

chrétiens d’origine juive que les non-Juifs pouvaient même croire en Christ et intégrer l’église. Ils 

ne faisaient alors aucune distinction entre le judaïsme et le christianisme. Même après la conversion 

du soldat romain Corneille et sa famille, qui ont reçu le Saint-Esprit comme les Juifs à la Pentecôte, 

beaucoup de Juifs croyaient que ces chrétiens d’origine païenne devaient devenir Juifs ou 

prosélytes. Ils devaient se faire circoncire et respecter la Loi de Moïse. En effet, la circoncision était 

la marque d’appartenance au peuple de Dieu. Pour les Juifs, il n’y avait que les circoncis et les 

incirconcis, Juifs et païens.  

Il y avait beaucoup d’autres coutumes et lois qui fâchaient les incirconcis. Un Juif, par exemple, 

ne pouvait entrer dans la maison d’un non-Juif ni manger avec lui. Les Juifs ne reconnaissaient 

qu’un seul Dieu et rejetaient catégoriquement tout autre culte à toute autre divinité. Pour maintenir 

la paix, les Romains avaient dispensé les Juifs du Culte impérial, par exemple l’obligation de faire 

brûler d’encens en l’honneur de l’empereur. Mais cette exception et toutes les autres particularités 

des Juifs découlant de la Loi de Moïse, suscitaient la jalousie et élevaient une barrière important 

entre les juifs et les païens. Ils se méprisaient les uns les autres. C’est le mur de haine dont Paul 

parle en Ephésiens.  

Les jalousies et les divisions entre peuples et communautés, qui donnent l’optique « eux et nous 

autres », ne sont pas limitées aux Juifs et païens. Il y a toujours eu Grecs et barbares ; Romains et 

barbares. Aujourd’hui, la question de la dette grecque suscite des jalousies et du désaccord entre 

plusieurs des pays de l’Union Européenne. Des milliers et des milliers de réfugiés cherchent refuge 

en Europe mais comment les accueillir ? Des agriculteurs bloquent des routes, fouillent des camions 

et refusent le passage à ceux qui transportent des produits agricoles provenant hors de France. Il y a 

l’Etat Islamique qui menace le monde et voudrait le forcer à vivre selon ses lois, et puis Google qui 

refuse de se plier au droit de l’oubli. Et nous n’avons pas encore touché les innombrables églises 

avec leurs disputes et mépris les unes pour les autres, ni les jalousies et les divisions qu’il peut y 

avoir dans une paroisse donnée. En vérité, il y a beaucoup de murs de haine qui nous séparent les 

uns des autres.   

Que faire donc ? Nous devons faire la même chose qu’ont faite les peuples du Chili et de 

l’Argentine. Nous devons nous tourner vers le Christ Rédempteur. Cela ne veut pas dire que nous 

                                                 
1 http://univers.grandquebec.com/argentine/christ-redempteur/ 

http://univers.grandquebec.com/argentine/christ-redempteur/
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devons ériger quelque part une immense statue de Christ. Nous devons plutôt écouter sa parole, et 

laisser Christ et son Esprit détruire les murs de séparation entre nous.  

En fait, c’est déjà fait. En effet, il est notre paix, lui qui des deux groupes n’en a fait qu’un et qui 

a renversé le mur qui les séparait, la haine. Par sa mort, il a rendu sans effet la loi avec ses 

commandements et leurs règles, afin de créer en lui-même un seul homme nouveau à partir des 

deux, établissant ainsi la paix. Il a voulu les réconcilier l’un et l’autre avec Dieu en les réunissant 

dans un seul corps au moyen de la croix, en détruisant par elle la haine. Il est venu annoncer la paix 

à vous qui étiez loin et à ceux qui étaient près. A travers lui, en effet, nous avons les uns et les 

autres accès auprès du Père par le même Esprit.  

Christ et le parfait arbitre dans toutes nos affaires, parce qu’il est allé jusqu’au fond des murs de 

haine qui nous séparent. D’abord, il nous a réconciliés avec Dieu par sa mort sur la croix. Paul dit 

que Christ a rendu sans effet la loi avec ses commandements et leurs règles. C’est bien la loi de 

Dieu que nous connaissons tous par nature et aussi par la Bible, mais à laquelle nous avons tous 

désobéi. Elle nous condamne, tous, sans exception aucune. Mais Christ est mort pour tous pour 

payer notre désobéissance. Paul dit juste avant ces mots, « En effet, c’est par la grâce que vous êtes 

sauvés, par le moyen de la foi. Et cela ne vient pas de vous, c’est le don de Dieu. Ce n’est pas par 

les œuvres, afin que personne ne puisse se vanter. » Ep 2.8-9. Ainsi, devant Dieu, il n’y a ni Juif ni 

païen, ni circoncis ni incirconcis, ni étranger, ni sauvage, ni esclave ni homme libre, ni homme ni 

femme, mais Christ est tout et en tous. Il est notre paix ; il a créé en lui-même un seul homme 

nouveau.  

Jésus a une fois demandé, « Que servira-t-il à un homme de gagner le monde entier, s’il perd 

son âme ? » Mc 8.36. Justement, la chose la plus important dans la vie, c’est d’échapper au jugement 

de Dieu par le don Dieu de la justice en Jésus-Christ. Paul dit aux Ephésiens, « Souvenez-vous 

qu’autrefois vous étiez identifiés comme non juifs dans votre corps, appelés incirconcis par ceux 

qui se disent circoncis… et qu’à ce moment-là vous étiez sans Messie, exclus du droit de cité en 

Israël, étrangers aux alliances de la promesse, sans espérance et sans Dieu dans le monde. Mais 

maintenant, en Jésus-Christ, vous qui autrefois étiez loin, vous êtes devenus proches par le sang de 

Christ. »  

Mais c’est vrai aussi pour les Juifs. Nous avons lu un texte de Jérémie qui parle du Messie 

promis aux Juifs : « Voici que les jours viennent, déclare l’Eternel, où je donnerai à David un germe 

juste. Il régnera avec compétence, il exercera le droit et la justice dans le pays. A son époque, Juda 

sera sauvé et Israël habitera en sécurité. Voici le nom dont on l’appellera : ‘L’Eternel notre justice’. 

» Jé 23.5-6.  Oui, nous avons tous reçu le même pardon et avons été réconciliés avec Dieu par le même 

Messie : Jésus-Christ. Grâce à lui, nous avons les uns et les autres accès auprès du Père par le même 

Esprit.  

De plus, en mourant pour les Juifs et pour les non-Juifs, Jésus a accompli et mis fin à la Loi de 

Moïse. Il n’y a plus besoin de temple ni de sacrifices ; plus besoin d’éviter certains aliments ; plus 

besoin pour les Juifs de se séparer des non-Juifs. Par sa mort, il a rendu sans effet la loi avec ses 

commandements et leurs règles. Du coup les différences qui, autrefois, séparaient Juifs et païens et 

qui élevaient le mur de haine entre nous, n’existent plus.  

Jésus nous a ainsi réconcilié les uns avec les autres, Juifs et non-Juifs. Il est mort afin de créer 

en lui-même un seul homme nouveau à partir des deux, établissant ainsi la paix… Ainsi donc, vous 

n’êtes plus des étrangers ni des résidents temporaires ; vous êtes au contraire concitoyens des saints, 

membres de la famille de Dieu. Vous avez été édifiés sur le fondement des apôtres et prophètes, 

Jésus-Christ lui-même étant la pierre angulaire. C’est en lui que tout l’édifice, bien coordonné, 
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s’élève pour être un temple saint dans le Seigneur. C’est en lui que vous aussi, vous êtes édifiés 

avec eux pour former une habitation de Dieu en Esprit.  

Paul insiste dans cette lettre qu’il n’y a qu’un seul corps de Christ. Il dit : « Efforcez-vous de 

conserver l’unité de l’Esprit par le lien de la paix. Il y a un seul corps et un seul Esprit, de même 

que vous avez été appelés à une seule espérance par votre vocation. Il y a un seul Seigneur, une 

seule foi, un seul baptême, un seul Dieu et Père de tous. Il est au-dessus de tous, agit à travers tous 

et habite en nous tous. » Ep 4.3-6. Dieu est un ; du coup, son peuple est un. En conséquence, avoir des 

jalousies et des divisions entre nous, insister sur un droit aux dépens d’un frère ou sœur, c’est un 

échec.  

Revenons à la statue du Christ Rédempteur des Andes. Ce monument rappelle que les deux 

peuples chilien et argentin ont fait la paix parce qu’il y a un seul Seigneur, une seule foi, un seul 

baptême, un seul Dieu et Père de tous. Ils ont fait la paix parce que Jésus a voulu les réconcilier l’un 

et l’autre avec Dieu en les réunissant dans un seul corps au moyen de la croix, en détruisant par elle 

la haine. Ces peuples ont reconnu que Christ est notre paix !  

Pouvons-nous faire moins ? Si Dieu nous pousse à l’entente et à l’unité, c’est parce qu’il nous 

aime tous autant. Nous n’avons pas tous les mêmes dons ni fonctions dans l’église ni dans le 

monde, mais nous avons tous la même valeur devant Dieu. Christ est mort pour tous ! Il nous a 

donné déjà une vie nouvelle en faisant de nous tous un seul homme nouveau, et une habitation de 

Dieu en Esprit. Même si nous n’avons pas de statue de Christ devant nous pour nous rappeler ces 

vérités, nous avons sa parole ! Et son Esprit nous contraint à vivre la paix et l’unité qu’il nous donne 

comme il l’a fait aux peuples du Chili et de l’Argentine !  

Nous ne pouvons pas obliger le monde incrédule à chercher cette paix et unité. Mais en tant que 

peuple de Dieu, nous pouvons nous soumettre à Christ selon sa parole. « On vous a enseigné à vous 

débarrasser du vieil homme qui correspond à votre ancienne manière de vivre et se détruit sous 

l’effet de ses désirs trompeurs, à vous laisser renouveler par l’Esprit dans votre intelligence et à 

vous revêtir de l’homme nouveau, créé selon Dieu dans la justice et la sainteté que produit la vérité. 

» Ep 4.22-24.  

En effet, « Si quelqu’un est en Christ, il est une nouvelle créature. Les choses anciennes sont 

passées ; voici, toutes choses sont devenues nouvelles. » 2Co 5.17. Amen !  

Que la paix de Dieu qui dépasse tout ce que l’on peut comprendre, garde votre cœur et vos 

pensées en Jésus-Christ, pour la vie éternelle ! Amen. 

Pasteur David Maffett 


